
Formica exsecta,
Une coptoformica sur la Montagne Noire

Une fourmi des bois ?

Les fourmis des bois, ou fourmis rousses, appartiennent au 
sous-genre Formica sensu stricto. Ce groupe rassemble les 
espèces forestières qui construisent des nids surmontés de 
dômes caractéristiques. Ces espèces sont considérés comme 
menacées par la dégradation et la fragmentation des habitats 
forestiers. Certaines font d’ailleurs partie des listes rouges 
inernationales (IUCN, 2013).

La fourmi Formica exsecta appartient, elle, au sous-genre 
des Coptoformica dont les espèces, si elles forment aussi des 
dômes, les construisent à l’aide d’herbes et non d’aiguilles. 
Ces derniers sont aussi plus discrets et moins élevés (cf. 
photographies de droite). D’un point de vue morphologique, 
les ouvrières se reconnaissent aisément  par une échancrure 
marquée au niveau de l’occiput (=arrière de la tête, cf. 
photographie ci-dessous). Elles sont aussi de plus petite taille 
et ne présentent pas le polymorphisme de taille (=variation 

de la taille) que l’on retrouve habituellement chez les fourmis 
des bois. 

En 2011, les allemands ont choisi cette espèce en tant 
qu’insecte de l’année (ADIT, 2011). C’était une façon de mettre 
en avant la fragilité de ces animaux soumis aux activités 
anthropiques. F. exsecta, qui a besoin d’une insolation 
suffisante, habite en effet les milieux plutôt ouverts (Stockan 
et al., 2010) et est sensible aux modifications du paysage : 
enrésinement, abandon des pâtures, enfrichement...de fait, 
elle serait une candidate pour l’observation des changements 
climatiques : elle répondrait positivement à des élévations de 
températures du sol (Alfimov et al., 2011).

On trouve cette fourmi dans la plupart des milieux montagnards 
ouverts d’altitude (pâtures alpines, forêts claires, clairières et 
lisières forestières...). En France, elle est surtout connue des 
Alpes et des Pyrénées et ce n’est que récemment que sa 
présence a été notée dans le Massif Central.

Une espèce nouvelle pour le Tarn

La Montagne Noire, c’est ce massif montagneux bordant le 
Massif Central au Sud et situé principalement à la frontière 
des départements du Tarn et de l’Aude.

L’espèce y a été découverte en juillet 2010 à l’occasion d’une 
sortie commune OPIE-MP / ASNAT (Association des Amis des 
Sciences de la Nature du Tarn - http://asnat.fr) organisée par 
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La fourmi Formica exsecta, appartenant au sous-genre Coptoformica  
dont les espèces sont reconnaissables par leur échancrure à l’arrière 
de la tête. 

Daniel Martin (ASNAT) près d’un nid de Formica exsecta (à gauche) et 
sa petite-fille à coté d’un dôme de Formica rufa (à droite). 

Nids de F. exsecta découverts sur la Montagne Noire. 



Les recherches continuent sur le secteur afin d’affiner la 
connaissance sur la répartition de l’espèce mais celle-ci est 
aussi à rechercher dans le département de l’Aveyron qui 
présente des zones potentiellement favorables. 

La fourmi Formica exsecta est loin de nous avoir livré tous ses 
secrets et elle illustre la richesse, et la fragilité, de la faune 
entomolgique qui reste encore à découvrir dans notre région. 

Laurent Cournault. Le secteur prospecté avait été proposé 
par Daniel Martin, le responsable du groupe Entomologie de 
l’ASNAT, pour la présence de nids remarquables de fourmis 
des bois.

Ce sont Claude Lebas, trésorier de l’association AntArea 
(cf. page 6) et Philippe Wegnez,  président de l’association 
belge Walbru (http://www.fourmiswalbru.be) qui trouvèrent le 
premier nid. 
Plus tard, Laurent et Daniel sont retournés examiner plus en 
détail ce chemin forestier et y ont recencé 7 nids. Au cours 
des années qui ont suivis, ils se sont régulièrement retrouvés 
sur les chemins de la Montagne Noire à la recherche des 
nids discrets de F. execta. L’espèce reste peu commune et 
très localisée : ils n’ont découvert qu’une dizaine de nids 
supplémentaires. 
Cette fourmi affectionne les milieux ouverts et elle a été 
uniquement trouvée sur les hauteurs de la Montagne Noire 
le long de la ligne de crête que parcours le GR7 depuis les 
hauteurs de Mazamet jusqu’au Roc de Peyremaux sur la 
commune d’Albine. Quelques nids ont aussi été découverts 
coté Audois, non loin du Pic de Nore. A chaque fois l’altitude 
(+900m) et l’ouverture des milieux était conforme aux 
exigences de l’espèce. Ces milieux favorables restent peu 
nombreux sur le secteur ce qui explique sans doute la rareté 
de cette fourmi menacée.
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Philippe Wegnez (à gauche), de l’association belge Walbru, et Claude 
Lebas (à droite), de l’association AntArea, lors de la découverte du nid de 
Formica exsecta en juillet 2010.

Biotopes à F. exsecta : GR7 dominant la commune de Mazamet (en haut)  
et chemin forestier de la forêt du Triby sur la commune de Saint-Amans-
Soult (en bas).
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